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eontraire perfuadé que tout Vappareil des
calculs qui établit la do&rine newtonienne
fur les ellipfes porte fur-un fondement faux
&. ruineux. Nous ne dirons pas ce que
nous penfons de ce jugement de Mr. de
Forbin ; il y a qguelque .tems que =ngus
avons rendu compte au Public de notrg
maniere de raifonner dans une controverfe
qui n’exiftoit point encore alors ,mais dont
nous avions découvert le germe par les en~
tretiens fréquents que nous avions eu avec
les admirateurs de Newton. Nous ’avons
fait avec toute la fimplicité du bon fens
commun (a); Mr. de Forbin emploie des
armes plus brillantes & plus propres & ime
pofer & des Académiciens: toute la théorig
des forces centrales, & les loix immuables
du mouvement viennent & fon appui; &
quoique la controverfe n’ait point été jufe-
qu'ici décidée en fa faveur , nous fommes
perfuadés qu’elle le fera un jour. On fait
combien il eft difficile d’oppofer avee fuccés
fes raifons 2 un fyftéme favori, fur-tout
lorfque P’appareil d’une Science pénible &
abfiraite donne A fes partifans un air d’¢ru-
dition & de profondeur. Les ‘Cartéliens
eurent bien de la peine & faire quelgue
bréche 4 la réputation d’Ariftote : on fajt
comment les premiers adverfaires de I’ Autos

(a) Obfsryations philofophiques fur les fyfi€mes.
Entret. 1 & 3. On trouve cette brochure chez
Pimprimeur de ce Jeurnal.



